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pitum biskrense var. debilis EMERY (2), T. caespitum semilacve ANDrE
(5), T. caespitum punicum var. cyrenaica n. (1).

Une forme voisine de ce type, mais plus courte, est donnée par
T. caespitum ferox Ruzsky type (9) et par sa var. diomedea EMERry (4).

La téte de T. caespitum biskrense For. (7) et var. brevicornis (6) est
courte et arrondie derricre, avec les angles occipito-latéraux effacés. La
téte du & de T caespitum semilaeve var. allantis SANT. a la forme de
celle de biskrense.

Ce dernier caractere est encore plus accentué chez T. caespitum
himalayanum VienMm. (8) et lenuicorne EMery (3), accompagné par
des yeux énormes.

Je ne connais pas les G des formes canariennes, hormis une var,
nouvelle de semilaeve (fortunatarum) que je décrirai plus bas et qui est
remarquable par sa forme plutét allongée et arrondie en  arriere
(fig. D, 17).

Mes résultats s'accordent assez bien avec ceux de mon analyse des
caracteres des femelles.

Fig. C. — 1-3. T. caespitum tsushimae :
1. Pédoncule de I 3; 2. profil du corselet et du pédicule de la Q;
3. pédicule de la 7. :
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4.6. T. caespitum ferox var. slriaticeps ',
¢ 4. Devant de la téte (échelle de 1/22); 5. profil du pédicule.
: 6. le méme vu du dos.
(Toutes les figures, hotmis 4, sont & 'echelle de 17°1).

(1) Boll. Soc. Ent. Ital., vol. 56, p. 10 (1924).



